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de btdtittt, uii reprenîd courage, U.% visite seulement 31,249. Au contraire, les àour nîotre paye, v. g. la lit otection < t le
ti leu%4'au 4e fil dan., tus tes circuit@, C" tablissements ecclésiastiquie, en 1865, I ibre-£éclîinge ; la prépondérance ù lion.

*Al ré; ,re, lits mnauvais contact -,puis, ««eî avaient seulement 3 1,897 ; et, esn lier en Canada aut vommerce, aux art-, ou
it.tu% ele tentative. Oit remarque un 'l 187(6, ils en avaient 46,819. Conclu- à l'agriculture. Il n'est umas impossible

jitgZ:,,car un entend quelque chose. «« ion : les établissements laïques ont que nous y revenions plus tard. En
Le télélîliole alla ailtzi pendant toute une" perdu 11,760 élèves ; les établisse- attendant je commruniquerai aux lectelir,,
:>cjîîainu du Lieui au ilài uxjîsuzinau plus- "riieits ecclébiastiques eri ont gagné de l'Abeille quciques notes trouvées suir
qute-p<v fait. de 11,919. une feuille volante et qui probablement

La nouvelle se répand de Luchle en «« En ré.aumué, le nombre des élèves étaient le texte d'une partie de discours.
lvuJme; onà.rrive de tuus côtés, on é'cou- "instruits par l'enseignement libre est Au moment où l'on s'occupe tant de co-
te, on s'étuniae,on admire. Cette merveil- " à peu prtâs le meule etn 1876 qu'en Ionisation et d'agriculture, on aimera
.t du XIXèilie bisk-!e,:sotis les diflërents ~" 1865 ; seulement, les institutions laï- peut-être à connaitre les reproches que
noums de taceplrorc, téi,liýne,vuire même "ques instruisent 12,000 élèvebdenmoinîs, NI. Ilncs croyait p>ouvoir adresser à la

yciaraj-1.c, ticvieîît le sujet des entre~ "et hb inittitutionscun-réani!ýtes: 12,000 manière de cultiver des-: canadiens deso
ic-ns journaliers. En définitive, le télé-l élèves de plus. . temps.

j.liUIiC était réellemencit eti tridiquemeî.t. "Vulez- vous savoi r tnainttàîainteon- Il Défauts de l'agricu!tuire canadienne.
ditrunizýé A St-Pl... et fort bLen vu de:" bien de pentionliats con1gréga-Uiztesà se Demander toujours Iles mêmnes ré-
tous les hiabitanits. i"lsont ouverts depuis 1S65, et quelle Icoites aux ruénies terres.

Je counnais sur ce ..,jet maiutteb local!- "est d!ans cet accroiss,:emnent la part de N Néliger les engrai:.
:.quà ,oîît mnoins avancé-tb dan-s la voie ," chîaque congrégation ? Voici la IL-te Culver une trop grande étendue.

-lu j>rugreD que ne le :aont les intulaires "établissements de jésuite, 1;d m: N pas faire a.,sez de labours ... ne pas
Or.éaijak Combien de p)aroi2ceà ti'ont ' ristes, 7 ; de lazaristes, 2 ; d'ordres varier ces labours de profondeur.

liýencore vu le téléphone ! Cependant' divers, 24 ; total, 46 pensionnats." . Mal égoutter les champs.
.lUj.ýurd'liui, nos bons hiabitants de l'ile t  "lAinsi parletit nos ennemis ; et ils Ne pas relever assez a-ouvent les la-
ý4ont auszi familiers avec cdAte grande n'ont Tias tout énuméré, car, ù l'heure cages.
tis-îveille qu'avec le fromage raffiné, présente, nous savons que les Eudistes Ne pas tiassez herser.

UN :SORCIER se préparent à ouvrir un nouveau peu- Ne pas :rs.-ez semner de légumes surtout
sionnat il Versailles mêmie, et les Pères (le Irsmtrte..
dlu Saint-Esprit dans la Seiine-Infèrieurc. Ne pas asbez nettoyer et surtout ne

Lensolgncment Cogeart Quelle conclusion dt'tluienî-ils de pus assez clioi.ir les Seruences; nie pas
secondaire. jleur étude ? 1les renouveler.

"Que l'ensenient co.iîgrtéganiiste 1Ne p~as enlever les mauvaises herbes.
01u lit dlans les A lnakule là iciomré- valit mieux que l'cnseigunent laï lue, Détruire les terres neuves par le feu.

!1(111oj des .sacrés-Coeurs. les renseigne- pui-que c'est vers lui que se tourne la. Il>Atisses trop étro;tes pour loger les
unts suil,7iîts qui nous iriraiss-ent confiance des: parents ? Nullement, inmaliiinicux et jus assez pîropires.
devoir offrir un grand intérêt, . nos qu'il faut mettre u ternie àce qu'il- Tenir les animnaux trop clîaudemc.î t.
lecteur.. appellent les cenpiétemîents dlu clergé. I Mal rouir le lini et le chanvre.

h'esigneinenit e:t le terrain sur Eàtla liberté des parents ? La l;bIerte, Ne pas mettre le grain en quintaux.
lequel le combat eRt le pflus opiiire :c'est un mot pour arriver ù la doniiî;a- Ne pas- faire les choses à temps.
Il-- enniemi.-- tce l'Eglise voudhraienît en tioxi ; quand on est inaitr<', oui l'aira- Suivre crop dle nmauvaises routines.
traver l'action rsalutaire qu'elle exerce clic Al se, adversaires. alfaire le beurre ......
sur les âmnes par la diffision de la vérité. 11 Catholiques, nous -oînmtLs donc a- Il est irobable qu'un observateur

Ils1'icu--ià dempiéter, ln mevertis du sort qui nou, attend ; on uiuq tro.iverait encore (laits l'agriculture ca-
qu'elle n'in-e que d'une liberté restreinte. arrachera, si l'on plett, la hiterté' d'cnsci- na<licnne p1uieurs le ces défauts qui si-
'Mais touvent leur antimosité arrache de gnier ù tous les degrés, pax-ce q-i'on ne ,gnîalait M. I1lin<-s il v apu 'n rt

leur buche ds avex binpopres à veut plus <le Dieu ni die son Fils .Jéus ti i 'nés
rele2ver nutre courage. De ce nombre A nous (le redoubler d'cffibrts et dle p)ri- jX. Y. Z.
v>t nue statistique dont voici le réuéères po':r conjurer le tuxai qui menace 1 _ ___________

Déj3à, cei 1SGS, disent-ils, le uuinis- l'ùme de nos enfants et qui consomme- 1 Conuditions de ce Journal.
tre de l'instruction publique conbtntait 1i laried1aFac. Cer< L'Ai-'dZie p>araîtra autant que psil
que, lenseigneetlïu était allé Jéus ne soufliiez pus qu'on emipêchie
perdant constamment du teran les petits enfants de s,'ap)prodcr dle vous. i UflC fois pr' .m:re l prx 1c l'z-

dsque l'cwseignement conréanste dest m.t*-rnsdosadrniozietn1.r0pou

aujourd'hui. Eu 1365, il existait el. V:oux papiers. aLle d'avance. GCêpendauit les étudianL.s
"1France 657 utablissemnents laîques hi- des. ,zniniarcs et collèges pourror.t payer

lresj; en 1S76, seulement 4<J1. En J'eus la bonine fortune de uettic la 1 cn trois vcr,ceet', l'un à la rentrée
1~Zil cxi>-tait, 278 muiIbereàt- nit l'autre jour !sur un graud nuuibrc< dm classe-, l'autre à Ncêl, et le troiii.

congré-ganistes libres ; cii 1S76, il en de manuscrits <le 1M. uonmes, ancien mie à Pâuques.
exhtiait Z4.Conclusion:- les laïques préfet (e tdsau Pei _-nn ir Toute lettre danbozîncm.-ent, correspon-

peru 1 n ot ggné31.Etues eti &uiiiire . aure, etc-, doit être adressý:ée i M. E.
11 63 établi:seznents, les con- hii'eu de plus 'lntéressat que de parcou-. Verretà PetitSomairc de Qucbec, agsent

gmJiis nSto ntgpîS31 rir ces pages oiI se trouve paurtout la; g~énîéral de '4,de
.Mais pour mîieux apprécier le ter- marque dluui esprit pusant et Jt'un t- , gnt~ a la petite salle. M1. T. Mer-

ri.:n que nous avons gagn1é, c'est lc no- ail infatigable. les anciai-9 se rappel, cier, çiez les e.xternes, 3131. E. Lannon.
bre re!atif dts élèves qu'il faut burtjut lent encore ces célèbres joutes on. toires: tagnc et E. Gcîs,à Ni-colet, M. F.
cj)ntaitre. Or, voici leà cLi!:ires- qui Idans lesquelles l'illustre abbé faisait Cormiier , ài Ste. TlierZ&.c, M. T. Lord.
nious sont fournis :à ce sujet : Idkentr, an moyen d'arguments et dle! à liimou,%ki, 31. A . Gagnon.

«En 1S65, les établissemnts laïque- develappements dus à a plume, quel-'
4nzptii :t 43,003) èvs , tu 1,N76, ques-unes des grandes question., vitales Ira1ýrinra p -j DruasL; Quabm.


